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La personne de Jésus pose question. Mais qui est cet homme ? Son identité 

profonde demande à être approfondie. Alors on trouve dans les textes d’aujourd’hui 

diverses formules, appellations pour dire quelque chose de ce qu’est vraiment Jésus. 

Et cette recherche, elle est aussi la nôtre. Nous sommes aujourd’hui invités à aller 

plus loin dans ce que nous croyons… mais qui est vraiment Jésus pour nous ? Déjà le 

prophète Isaïe parlait d’un serviteur. Un jour le peuple de Dieu recevra, accueillera 

une personne qui sera au service à son service. Il va donner sa vie pour le peuple. 

Plus encore il va être lumière pour toutes les nations. Non seulement, il va 

rassembler le peuple, il va le guérir, le soigner, le relever mais sa mission sera pour 

tous les peuples, jusqu’aux extrémités de la terre. Il n’y aura plus de limites. Serviteur, 

lumière. Jean Baptiste va plus loin et il l’appelle Agneau de Dieu. Cette image 

rappelle toute l’histoire. Pour la Pâques, la libération du peuple de Dieu, il y a avait 

un Agneau immolé… puis plus besoin d’un animal, mais ce serviteur dont parle Isaïe 

va être lui-même comme un Agneau que l’on sacrifie. Il va donner sa vie pour 

libérer. Alors Jésus est ce nouvel Agneau. Lui Jésus va donner sa vie, il va être 

serviteur de tous les hommes, il va être lumière du monde, il va porter tous les 

péchés du monde, il va passer par la mort pour entraîner avec lui toute l’humanité, 

pour la libérer de tout mal. Alors Jésus le Baptiste pourra affirmer : Moi j’ai vu et je 

rends témoignage : c’est lui le Fils de Dieu. Cet homme Jésus est bien l’envoyé de 

Dieu, le Fils de Dieu.  

Nous avons besoin de nous remettre en face de cet acte de foi. Que disons-nous de 

Jésus ? Bien sûr, nous n’avons pas forcément les mêmes mots, les mêmes images 

mais comment disons-nous notre foi ? Nous avons plus facilement des mots pour 

dire notre admiration devant les paroles ou les gestes de Jésus. Mais le 

reconnaissons-nous vraiment comme serviteur, lumière, sauveur, Agneau de Dieu. 

Notre monde d’aujourd’hui a tant de mal à accueillir un Sauveur… pour cela il faut 

reconnaître notre besoin de salut, c’est-à-dire notre besoin profond de donner une 

place à un autre. L’homme d’aujourd’hui pense qu’il peut tout faire, tout seul, tout 

régler, tout arranger, qu’il est maître de tout. Heureusement la nature, la création 

nous rappelle qu’elle a une place, une vie et qu’elle doit être respectée. L’étape du 

constat est facile : dans notre monde tout ne va pas bien. Mais l’étape suivante est 

plus difficile… l’homme accepte-t-il de ne pas tout maîtriser, de ne pas avoir la main 

mise sur tout ? La foi au Christ, Fils de Dieu, Agneau de Dieu nous invite à nous 

ouvrir, à accueillir un Autre qui vient relever, guérir, qui est lumière des nations… le 

Fils de Dieu, donné pour le salut du monde. 


